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Des ponts et des pla c
L A  V I E  E N  V I L L E

Durant tout l’été,
les différents

chantiers qui font
évoluer notre ville

ont avancé. Les
services techniques
municipaux et les
entreprises qu’ils

font travailler
poursuivent leur

ouvrage çà et là.
Dans le même

temps, les grands
projets de la Ville

continuent leur
avancée. Tour

d’horizon.

Véronique Bonnet-Leclerc

Avenue de Paris : la touche finale

Au fil des années et des
constructions, la place du

Port avait été peu à peu isolée
de la Sèvre et perdait ainsi une
part de son identité historique.
Depuis cet été, les lieux ont
retrouvé une nouvelle allure des
plus charmantes avec la démo-
lition de cinq immeubles vétustes,
entre les numéros 12 et 16 de
la place. Des travaux qui ont
nécessité de reloger certains des
riverains et de refaire certains
crépis des maisons voisines, selon
les indications de l’architecte des
Bâtiments de France. La pers-
pective ainsi dégagée donne sur
le fleuve et le centre-ville et reva-
lorise considérablement les lieux.
D’autant que la destruction des
vieilles batisses a été suivie par
l’aménagement d’une placette
et d’un cheminement piéton qui
nous permet de gagner le centre-

ville par le chemin buissonnier
des passerelles. Tout en longeant
les petits jardins des riverains.
L’opération, entièrement finan-
cée par la Ville, a atteint la somme
de 240 000 euros. Cet automne,
des arbres seront plantés et 
parachèveront les lieux. Il faut

ajouter que les toilettes publiques,
situées un peu plus loin, vont
elles aussi être détruites dans le
cadre d’un projet global de réa-
ménagement de la place. En 
question également, le devenir
du transformateur EDF. Affaire 
à suivre... 

Entre pierres sèches et bananier, 
un nouveau passage a été créé entre 
l’Ilot Saint-Jean et la place du Port.

Les travaux sur l’avenue de Paris se sont achevés en
juin. Restent les plantations et les fontaines qui

donneront son allure à la nouvelle avenue.

Les travaux sur la plus grande
avenue de Niort vont s’ache-

ver à la fin de l’année. La circu-
lation a été pleinement rétablie
cet été et nous pouvons d’ores
et déjà profiter des nouveaux
aménagements réalisés sur la
chaussée : les nouvelles voies
de dégagement, les nouveaux
revêtements au sol, le mobi-
lier urbain... Sans oublier les
travaux souterrains qui ont
été effectués sur tous les réseaux
au préalable et ont permis de
changer des mètres de cana-
lisations. Restent donc les
aménagements paysagers qui
donneront son allure finale à
notre avenue de Paris. La société
qui avait été mandatée pour
s’en charger ayant déposé son

bilan au printemps dernier, la
Ville a été contrainte de lan-
cer un nouveau marché d’ap-
pels d’offres cet été. Dans le
même temps, le concours qui
avait été lancé pour la créa-
tion d’une fontaine sur le 
rond-point avec la rue de la
Terraudière et la rue Voltaire
a été remporté par un artiste
non-voyant qui avait déjà
exposé dans notre ville, Doris
Valerio. Sa sculpture en bronze
devrait être installée avant
l’été prochain. Quant au car-
refour avec la rue de Stras-
bourg, il sera également
aménagé avec une fontaine
de facture plus simple. Enfin,
de nouveaux parkings dans
les rues adjacentes, qui ont

fait l’objet de longues tracta-
tions entre la Ville et les pro-
priétaires des terrains vont
pouvoir être ouverts au prin-
temps (rue de Tartifume et
rue de Bellune). 

Le Port retrouve la Sèvre
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a ces
Choix des architectes
pour le Clou-Bouchet
Les aménagements paysagers se

poursuivent sur le boulevard de
l’Atlantique : les deux nouveaux ronds-
points ont été dotés d’enrochements
pendant l’été pour permettre la créa-
tion d’une cascade sur l’un et de sa
réplique végétale sur l’autre. Les 
plantations seront réalisées à la fin de
l’automne, comme il se doit. Parallè-
lement à ces travaux, le Conseil muni-
cipal de juin dernier a choisi deux des
trois projets en lice pour l’Opération
de renouvellement urbain (ORU) dans
le quartier du Clou-Bouchet : l’équipe
Gaudriot, de Paris, va coordonner le
projet et travailler avec l’équipe In-Situ,

de Nantes. A l’instar des deux équipes
qui travaillent sur la place de la Brèche,
ces groupements qui réunissent 
architectes mais aussi sociologues et
urbanistes ont mis à profit l’été pour
élaborer un plan de référence com-
mun avec les services municipaux. C’est
ce nouveau projet qui va être soumis
dans les instances nationales ce mois-
ci et passé au cribble pour octroyer à
Niort des financements. La Ville a en
effet des projets ambitieux pour le
quartier, à la fois de reconstruction de
logements, de réaménagements des
rues et des places et de rénovation de
certains bâtiments publics. 

Une nouvelle promenade qui
devrait être à terme des plus

agréables à faire. En effet, dans
le cadre du réaménagement de
la place du Donjon, est actuel-
lement à l’étude un chemine-
ment piéton qui nous permettrait
de partir de ce haut lieu histo-
rique de Niort, entre Donjon et
Halles, pour gagner agréable-
ment les bords de Sèvre, Pré-
Leroy et le Jardin des Plantes.
Notre vénérable jardin qui avait
à l’origine une vocation de parc
botanique est tombé en désué-
tude au fil des années et n’a plus
les faveurs du public, malgré son
bel emplacement. Les services
municipaux, qui planchent actuel-
lement sur les aménagements

en surface de la place du Don-
jon, ont imaginé, avec des élus
du Conseil municipal, relier ces
deux points stratégiques de notre
cité pour créer de nouvelles pro-
menades. Une idée d’autant plus
intéressante que le Conseil géné-
ral doit prochainement s’instal-
ler au centre Du Guesclin et que
le Jardin des plantes peut ainsi
espérer de nouveaux visiteurs...
Quant à la place du Donjon, c’est
donc désormais la Sopac qui a
la concession du parking sou-
terrain qu’elle va avoir la charge
de faire construire. Au préalable,
la Communauté d’aggloméra-
tion doit réaliser un bassin d’orage
au pied du plus célèbre monu-
ment niortais. 

Premières pelleteuses 
place de la Brèche
Les premiers engins ont fait leur

apparition en juillet place de la
Brèche. Il s’agissait d’effectuer des
fouilles archéologiques sous l’auto-
rité de la Drac (Direction régionale
des affaires culturelles). Les deux
archéologues missionnés pour ces
sondages de terrain n’ont rien trouvé
comme ils le pressentaient puisque
la ville ancienne s’arrêtait aux rem-
parts à l’entrée de la rue Ricard. Bien
qu’ils aient creusé plus profondément
que prévu et que le calendrier des 

travaux imaginé par la Ville leur ait
laissé le temps d’explorer les lieux
comme ils le souhaitaient. Les permis
de construire pour la nouvelle Brèche
pourront donc être déposés ce mois-
ci comme prévu afin de permettre le
lancement des premiers travaux, en
bas de la place, sur l ’actuelle 
avenue de la République, l’été pro-
chain.Autant d’informations qui nous
seront présentées en détails lors du
premier Forum de la Brèche, organisé
le 9 octobre (lire article page 4).

Le pont 
de Surimeau
fermé

C’est au cours de travaux de
réfection de sa chaussée que

les services municipaux ont décou-
vert que le pont de Surimeau
n’était pas en assez bon état pour
rester ouvert à la circulation. Les
piles du pont qui avaient été soi-
gneusement inspectées ne sont
pas en cause mais certaines pou-
trelles métalliques du tablier sont
oxydées. Les piétons et les deux-
roues peuvent toutefois l’em-
prunter mais la Ville a préféré
interdire tous les autres véhicules.
Plusieurs possibilités sont aujour-

d’hui à l’étude : soit consolider
l’existant soit refaire un autre
pont. Rassurons-nous, tous les
ponts et les passerelles publics
de la commune sont très réguliè-
rement inspectés et font l’objet
d’un programme d’entretien régu-
lier et de mise aux normes. 

Le pont du Moulin d’Ane à Surimeau
n’est plus ouvert qu’aux piétons 
et aux deux-roues actuellement.

La place du Donjon telle que nous ne la verrons bientôt plus jamais.La place du Donjon telle que nous ne la verrons bientôt plus jamais.La place du Donjon telle que nous ne la verrons bientôt plus jamais.
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Premières tranchées place 
de la Brèche cet été pour les
fouilles archéologiques.

B
ru

n
o

 D
er

b
o

rd

De la place du Donjon 
au Jardin des Plantes
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Trois jeunes étoiles 
de la dansede la danse

L A  V I E  E N  V I L L E

Pour vous simplifier la vie, la Mairie 
a installé une boîte aux lettres sur le
parvis de l’Hôtel de Ville. Elle est desti-
née à accueillir tous vos courriers à
l’attention du Maire, des élus du Conseil
municipal mais aussi des différents
services municipaux. En pratique, elle
se situe place Martin-Bastard du côté
droit en façade de l’Hôtel de Ville, avec
un accès aux automobilistes à partir
de la rue Emile Bèche. Le but de cette
installation étant bien sûr de permettre
aux Niortais de déposer des courriers
à partir de leur véhicule, sans descen-
dre de celui-ci. 

Collecte des ordures 
ménagères Depuis mars 2004, la 
Communauté d’agglomération a changé le calen-
drier de la collecte des ordures ménagères et du tri
sélectif et amélioré le dispositif pour les jours fériés.
Aujourd’hui, le principe en vigueur est celui-ci :
quand une semaine comporte un jour férié, la col-
lecte des déchets (ordures ménagères et tri sélectif)
se fait le lendemain. Ainsi, par exemple, pour les 
personnes dont les poubelles sont ramassées le lundi,
la collecte du lundi 1er novembre sera repoussée au
mardi 2 novembre. Un petit changement d’habitude
pour un service plus adapté à nos besoins.

Renseignements : 0 800 33 54 68.

Notez-le
La Ville de Niort et, en par-
ticulier, Annie Coutureau,
Conseillère municipale
adjointe auprès des aînés
et des handicapés, lance un
appel à toutes les associa-
tions niortaises à vocation
sportive ou culturelle, qui
peuvent accueillir des per-
sonnes handicapées au sein
même de leurs activités.
Qu’il s’agisse d’ateliers ou-
verts aux déficients visuels,
auditifs ou aux personnes
en fauteuil roulant. L’ob-
jectif est de créer un réper-
toire pratique où seront
référencées toutes ces acti-
vités afin que les personnes
handicapées aient, dans
notre ville, une vie sociale
et culturelle aussi riche que
tout le monde.

Se faire connaître 
en mairie, auprès 
du secrétariat des élus 
au 05 49 78 75 09, 
05 49 78 75 96 
ou 05 49 78 73 47.

De gauche à droite : Laetitia Gautier, Laura Courilleau et Marion Bon.

Laura a tout juste 15 ans.
Marion et Laetitia savou-

rent, du haut de leurs 18 ans,
leur bac récemment obtenu.
Passionnées de danse depuis
leur plus tendre enfance, toutes
trois souhaitent en faire leur
métier. Un rêve qu’elles sont
en passe de réaliser après leur
cursus au Conservatoire de la
place Chanzy, d’abord en option
classique puis en contempo-

rain sous la conduite bien-
veillante de leur professeur,
Agnès Pelletier. Elles quittent
en effet le nid niortais pour
des structures plus adaptées
à la voie professionnelle qu’elles
ont choisie. 

Depuis la rentrée, Laura, la
plus jeune, a intégré à Bor-
deaux un lycée spécialisé avec
horaires aménagés qui lui 

permettront de se consacrer
à la danse tous les après-midi.
Laetitia, elle, poursuit son cur-
sus supérieur au Conservatoire
national de région de Poitiers.
Quant à Marion, elle vient
tout juste d’entrer en classe
pré-professionnelle à l’Ecole
nationale de La Rochelle, 
pour une formation de deux
ans à plein temps. Chapeau,
mesdemoiselles !
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Retenez-le !Le saviez-vous ?
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Des infos régionales, bien
sûr, mais aussi nationales

et internationales, des repor-
tages sur l’actualité locale, la
météo, l’agenda des sorties...
et bien plus encore. A Niort,
il suffit de tourner le bouton
sur la fréquence 101 pour 
écouter, dans le huis clos de
nos salles de bains comme 
dans la voiture, une radio qui
nous ressemble. France Bleu
Poitou couvre, depuis près 
de trois ans, les départements
des Deux-Sèvres et de la 
Vienne. Son directeur, Pascal
Carré, est un homme heu-
reux : la station gagne de 
plus en plus d’auditeurs, selon
l’étude annuelle Radio France-
Médiamétrie.

Après des débuts modestes,
France Bleu Poitou a en effet
trouvé sa vitesse de croisière
au printemps dernier avec près
de 9 heures de production
locale par jour, du lundi
au vendredi
de 6 heures à
13 heures et
de 17 heures
à 19 heures.
“Nous avons
voulu créer le
17-19 heures 
pour coller à 
l’actualité cultu-
relle, avec des
reportages sur les
spectacles de la
région,” précise
Pascal Carré. Quant
à la nouvelle grille de rentrée,
elle se tourne résolument vers
les services aux auditeurs. “Nous
sommes une radio de service

public”, rappelle Véronique
Sapet, responsable des pro-
grammes. 

Chaque jour, on retrouve un
magazine de l’emploi avec les
annonces de l’ANPE dans 
la région, un rendez-vous 
consacré à l’environnement,
des conseils pratiques sur la
consommation (ou comment
ne pas tomber dans ses pièges),
le droit, la santé ou encore
Internet. Sans oublier l’agenda 
de la journée dans les deux 
départements, la page spec-
tacles, la nouveauté du jour
(musique, DVD, ciné, télé, livres)
et... les messages de la boîte
vocale que l’on peut laisser au 
05 49 60 50 30. Sur tous les
sujets qui nous tiennent à cœur.

Interactivité

Autre moment fort de la mati-
née, l’émission interactive 

Dialogue continue,
à l’appui d’invités
spécialisés, de nous
éclairer sur des
sujets aussi variés
que la déclara-
tion de ressour-
ces à la Caf, la
dyslexie chez
l’enfant ou le
bio. Le jeudi,
la Niortaise
A l e x a n d r a
Bodet propose
une carte pos-

tale de Niort, pour une décou-
verte de notre ville sous un
œil à chaque fois différent,
que ce soient des événements
ou des anecdotes. 

Le soir, une émission est consa-
crée à une personnalité de la
région, écrivain, président d’un
festival ou d’une association,
organisateur d’une manifes-
tation, voire... groupe musi-
cal. Et la station multiplie les
partenariats avec les événe-
ments, sportifs ou non, qui
rythment notre cité : Foirexpo,
semi-marathon de la Coulée
verte ou matches à l’extérieur
des Chamois niortais que l’on
peut suivre sur la fréquence
101 à raison d’un par mois.
Bien sûr, les associations orga-
nisatrices d’événements (expo-
sitions, spectacles, etc.) sont
invitées à prendre contact avec
la station pour la promotion
de leurs manifestations. Qu’on
se le dise !

Isabelle Jeannerot

Fréquence : 101 à Niort, 
106.4 ailleurs dans la région.
Contact : 05 49 60 20 20.
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F R A N C E  B L E U  P O I T O U

France Bleu Poitou a lancé, depuis la rentrée, 
une nouvelle grille de programmes. Avec neuf 
heures d’antenne par jour et une nouvelle tranche 
horaire le soir, la radio locale de service public 
se rapproche plus que jamais de ses auditeurs.

Rendez-vous 
sur 101 FM

Le journal du Poitou : toutes
les heures de 6h à 9h, à midi
et 18h.

Le reportage de la rédac-
tion : après les journaux du
matin et de midi.

Les correspondances de
Niort : le jeudi à 6h40, 7h50,
12h10.

Dialogue : entre 9h30 et 10h.

Le magazine de l’emploi :
11h05 (annonces ANPE à 7h12
et 11h08).

La minute santé : 10h10.

La conso au quotidien :
11h25.

La minute Net : 17h45.

L’agenda de la journée :
6h25, 7h42, 9h25.

La page spectacles : 7h25,
12h40, 18h35.

Environnement terre : 7h53,
10h45.

Les messages de la boîte
vocale : 8h13, 12h25.

L’invité du soir : de 17h55
à 18h30.

France Bleu Poitou diffuse neuf
heures d’infos locales par jour.

La radio à votre service

D
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Contrairement à la cigale, les
services municipaux et les

entreprises qu’ils ont mandatées
ont travaillé tout l’été. Certes, il
restait encore çà et là, le 2 sep-
tembre dernier, jour de rentrée,
quelques coups de peinture à
donner et aménagements à appor-
ter. Qu’auront remarqués cer-
tains parents mais pas forcément
leurs enfants affairés... Il ne faut
pas oublier que nous comptons
à l’échelle de Niort pas moins de
40 écoles maternelles et élé-
mentaires. Qui ont en moyenne

une douzaine de salles de classes,
d’activités et de bureaux soit un
total estimé de... 550 salles à
entretenir régulièrement... Aux-
quels il faut ajouter 25 restau-
rants scolaires dotés eux-mêmes
de plusieurs pièces (réfectoires,
cuisine, réserves...) que les normes
d’hygiène et de sécurité placent
en haut du seuil de vigilance.
N’oublions pas non plus les cours
d’écoles et les préaux... Soyons
clairs : le patrimoine des écoles
primaires que la Ville a la charge
d’entretenir est considérable. Ce
qui explique le budget non moins
considérable alloué par le Conseil
municipal déterminé à offrir les
meilleures conditions d’ensei-
gnement possibles à nos enfants. 
Comme dans nos familles, la Ville
est aussi confrontée à la réalité :
impossible de lancer des chan-
tiers dans toutes nos écoles nior-
taises en même temps. Il faut
établir des priorités, des urgences
à gérer et en plus, réaliser les
travaux le plus souvent possible

pendant les vacances afin de ne
pas perturber les cours. 

De fond en comble 

Priorité des priorités, les restau-
rants scolaires vont tous faire
l’objet d’un ambitieux programme
de travaux. La volonté du Conseil
municipal est de conserver des
restaurants dans tous les groupes
scolaires pour garantir des repas
de qualité aux petits Niortais.
Contrairement à ce qui se pra-
tique dans certaines villes dotées
de cuisines centrales et de liai-
sons froides... Premier sur la liste :
le restaurant de l’école Ernest-
Pérochon, refait de fond en comble
ce premier trimestre. 
L’objectif étant non seulement
de mettre aux dernières normes
toutes les cuisines et leurs équi-
pements mais aussi de doter de

self les écoles qui n’en ont pas
encore. Les enfants adorent et
ce système est moins bruyant
que les cantines traditionnelles.
Deuxième urgence : la clôture
de toutes les cours d’écoles et
l’installation d’alarmes anti-intru-
sion. Dans les années passées, la
tendance était aux écoles ouvertes
sur le quartier mais la Ville se
doit aujourd’hui de poser clô-
tures et grillages.
S’ajoutent bien sûr les travaux
d’entretien : rénovation de toi-
tures, de sanitaires, d’huisseries,
des installations électriques sans
oublier bien sûr les peintures
refaites progressivement. Total :
735 000 euros de travaux au
budget 2004. Auxquels il faut
ajouter les achats de mobilier, de
matériel pédagogique, d’équi-
pement audiovisuel et les crédits
alloués pour chaque école pour
les fournitures et les sorties. 
L’addition globale est énorme :
1,7 million d’euros en 2004...
Mais si le contribuable que vous
êtes prend la mesure, le parent
que vous êtes peut-être aussi
vous dira sûrement que c’est
encore trop peu !

Véronique Bonnet-Leclerc

40 écoles x 110 élèves = 
550 salles de classe 
+ 25 restaurants scolaires

L A  V I E  E N  V I L L E

L’addition est impressionnante : nos 40 petites écoles
niortaises représentent un patrimoine considérable.
Au cœur des priorités du Conseil municipal qui y a
consacré 1,7 million d’euros cette année.

La Ville a investi cette année 
1,7 million d’euros dans nos écoles
maternelles et élémentaires.
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R E N T R É E  S C O L A I R E

Aragon maternelle : nouvelle classe ouverte + 2
classes refaites. Aragon : nouvelle couverture du
groupe scolaire. Elémentaire : nouveaux sanitaires.
Agrippa-d’Aubigné : sanitaires du restaurant refaits
et menuiseries changées en maternelle. Paul-Bert
maternelle : réfection d’une classe. Brizeaux : réfec-
tion de la chambre froide du restaurant. Ferdinand-
Buisson : toiture refaite par tranches depuis plusieurs
années, réalisation d’un accès handicapés, réfection
de la cuisine du restaurant, rénovation du dortoir en
maternelle. Jean-Jaurès élémentaire : création d’un

labo de langues, réfection du restaurant scolaire et
réfection de la façade de l’école à la Toussaint. Lan-
gevin-Wallon maternelle : aménagement d’une
réserve. Elémentaire : sanitaires des garçons refaits.
Mermoz élémentaire : rénovation de deux salles
d’activités. Michelet élémentaire : réfection de la
cage d’escalier (2e tranche) et de la réserve du res-
taurant. La Mirandelle : création de deux salles
modulaires. Pasteur : rénovation des sanitaires en
maternelle et en élémentaire et réfection de 5 classes
en élémentaire. Pérochon : rénovation totale du res-

taurant. Proust maternelle : réfection d’une classe
et ouvertures du dortoir. Elementaire : nouvelle
entrée du centre médico-scolaire et fermeture de la
cour. A la Toussaint, accès handicapés de l’entrée et
des sanitaires. Sand : à la Toussaint, peintures du
restaurant et réfection salle de jeux de maternelle.
Jean-Zay (la rénovation est liée au programme de
travaux de l’ORU, lire page 9) : réfection des sani-
taires garçons et pose d’un filet pare-ballons. Zola
maternelle : réfection de 2 classes.

Petite géographie des travaux... 
Les travaux se déroulent 
pendant les vacances 
dans la mesure du possible.
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Un petit village, avec ses
rues, ses placettes, ses

espaces verts où l’on peut
prendre un café, lire son jour-
nal... La nouvelle maison de
retraite des Côteaux de Ribray
est un lieu de vie. Au cœur

d’un quartier en pleine réha-
bilitation. Stéphane Den Hei-
jer, le directeur, explique :
“Lorsque nos résidents auront
pleinement pris possession de
leur nouvel environnement,
je suis certain qu’ils seront très
heureux. D’ailleurs, ils se sen-
tent déjà très bien ici ! Pour
leur âge, s’habituer à un nou-
veau cadre, ce n’est pas une
petite aventure !”

L’excitation et le stress du
déménagement sont retom-
bés et c’est la curiosité et l’en-
vie de s’approprier l’espace
qui dominent. “Nous sommes
passés de 2 500 m2 à 6 500 m2,
souligne le directeur des lieux.
Les résidents étaient 75, ils

sont aujourd’hui plus de 90.
15 nouveaux collaborateurs
ont été recrutés. Nous dispo-
sons d’une baignoire théra-
peutique, d’un petit salon de
coiffure... Chaque résident a
la télévision dans sa chambre...
Une tisannerie est à disposi-
tion à chaque étage, un peu
partout des points lecture avec
des petites bibliothèques ont
été installés...”

Marché du quartier 

Au détour d’un couloir, nous
croisons un résident, que nous
présente Stéphane Den Hei-
jer : “Voici Monsieur Raim-
bault... à 87 ans c’est l’un des

jeunes hommes de l’établis-
sement !” Monsieur Raimbault
nous serre chaleureusement
la main : “Je suis né en juin
1917... ça fait du chemin ! Ici,

on est bien. C’est plus grand
et puis le personnel est très
gentil, et on mange bien, ça
c’est sûr ! Ce matin avec un
ami nous avons été au mar-
ché du quartier...”
Stéphane Den Heijer sourit,
l’ouverture de son établisse-
ment vers l’extérieur est l’une
de ses priorités : “Notre venue

dans ce quartier, c’est l’occa-
sion pour notre communauté
de sortir un peu de ce triste
enfermement qui est le lot de
la plupart des maisons de

retraite. Nous sommes dans
un quartier vivant qui est dans
une phase de réhabilitation.
Tout à côté de la résidence, il
y a Cirque en Scène et le Théâtre
de la Chaloupe. Des associa-
tions se sont manifestées pour
inviter nos papys et mamies à
participer à leurs activités. Nous
allons mettre en place des
échanges avec les écoles du
quartier...”
Il conclut par une anecdote
des plus encourageantes. “Des
enfants, pendant la construc-
tion de la résidence, avaient
pris l’habitude de venir faire
du skate à proximité. Natu-
rellement, leur activité était
très bruyante. J’étais inquiet
pour les résidents, qui allaient
mal supporter le joyeux tin-
tamarre. Mais plus encore, je
ne me voyais pas interdire aux
enfants de jouer. Dès que nos
pensionnaires se sont instal-
lés, ils ont cessé de venir. Je
vois là une marque de respect,
exprimée par la communauté
du quartier, vis-à-vis de nos
personnes âgées.”

Bruno Fouchereau

C Ô T E A U X  D E  R I B R A Y

La maison de retraite de la Recouvrance 
a emménagé dans ses nouveaux locaux construits
par la Ville aux Coteaux de Ribray. Les résidents 
se sont installés cet été dans ce nouveau lieu 
qui surplombe la Sèvre.

Les résidents de la maison de retraite des Côteaux de Ribray ont désormais 
un environnement des plus agréables.
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Monsieur Raimbault, un des résidents, et Monsieur Den Heijer, le directeur 
de la maison de retraite.
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Entre La Recouvrance et les Côteaux
de Ribray, la maison de retraite a plus
que doublé sa superficie.
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Nouvelle maison de retraite : 
visite guidée
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Pour la troisième assemblée
plénière de leur histoire, c’est

à la salle de Groupama et au 
collège Fontanes que les mem-
bres des Conseils de quartier 

se réunissent le 2 octobre. Au
total, quelque 200 personnes qui
s’intéressent de près à la vie de
notre cité sont attendues pour
cette manifestation dont la date
coïncide, pour la seconde année
consécutive, avec la 6e journée
nationale des quartiers organi-
sée par l’association Entreprendre,
villes et quartiers. Une journée
placée sous le thème d’Internet
avec un portail (www.journee-
nationaledesquartiers.org) pour
témoigner ou échanger sur le
forum et valoriser les initiatives
des habitants, voire diffuser des
images par webcam.
En septembre, les neuf Conseils

de quartier niortais ont tenu leurs
assemblées générales, ouvertes
au public. Pour un état des lieux
de l’année écoulée qui apprécie,
réalisations à l’appui, leur action.

Et démontre aussi, s’il en était
besoin, la place que ces instances
de la démocratie participative ont
su incontestablement prendre
dans la cité.

Place au débat
et aux échanges

L’assemblée plénière est un moment
fort dans l’année qui permet à
chacun de s’exprimer sur la façon
dont il perçoit les Conseils de
quartier, qu’il soit habitant, élu ou
représentant des services munici-
paux : quels sont les changements
apparus depuis leur création, les
freins ? Le débat s’ouvre égale-

ment aux échanges avec des
représentants d’autres villes, ren-
contrés lors du premier séminaire
de l’Adels(1), voire d’autres conseils
de quartier.

Quant aux ateliers de l’après-midi,
leurs thèmes ont été élaborés à
partir des discussions récurrentes
évoquées tout au long de l’année
au sein des Conseils de quartier :
la charte citoyenne de propreté, ou
comment dégager des pistes de
réflexion pour que la propreté en
ville soit l’affaire de tous ; le bud-
get et les contraintes légales de 
la comptabilité publique, alors que
Niort est l’une des villes de France
qui a alloué à ses Conseils de quar-
tier les crédits d’investissement les
plus importants. Sans oublier le
renouvellement des assemblées,
qui doit intervenir en 2005 et pré-
occupe de nombreux conseillers 
de quartier. “Nous, nous sommes
garants du système, précise Lau-
rence Faucon, directrice adjointe
du service Proximité et citoyenneté.
A eux de définir la façon dont ils
souhaitent transmettre leurs dos-
siers à leurs successeurs.”

Comme les années passées, la
journée se terminera par un
moment de convivialité autour
de rencontres sportives auxquelles
les habitants peuvent bien sûr
participer, sur inscription dans les
Maisons communales de services
publics. C’est le quartier Tour-
Chabot-Gavacherie, victorieux
l’an passé, qui remet sa coupe
en jeu. Avis aux amateurs !

Isabelle Jeannerot

(1) L’Association pour la démocratie et
l’éducation locale et sociale organise, en
janvier prochain dans notre ville, les 9es

rencontres nationales de la démocratie
locale. Après Paris, Marseille ou Lyon, ce
sera la première fois qu’une ville moyenne
accueillera cette manifestation annuelle.

L A  V I E  E N  V I L L E

2  O C T O B R E

Après les assemblées générales de septembre, 
les 9 conseils de quartier se réunissent 
au grand complet le 2 octobre. Au programme :
débats, ateliers et... échanges.

Les Conseils de quartier
en séance plénière
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A C T U ’ Q UA R T I E R S
Une 8e Maison communale de
services publics a ouvert ses
portes le 13 septembre, celle du
quartier Goise-Champommier-
Champclairot, idéalement située
près de la piscine de Cham-
pommier et du lycée Paul-Gué-
rin. Un projet porté par le Conseil
de quartier de Goise-Cham-
pommier-Champclairot (lire
Vivre à Niort n° 147), qui a éga-
lement pris en charge le mobi-
lier de la salle de réunion pour
un montant de 5 000 euros.

Pour toutes les démarches admi-
nistratives dans le quartier, vous
serez reçus au 115 de la rue de
la Perche du lundi au vendredi
de 13h45 à 17h30. Bien pratique
pour ne pas avoir à se déplacer
en centre-ville pour faire ses
papiers d’identité, venir cher-
cher un imprimé ou s’inscrire sur
les listes électorales ! En outre,
l’agent d’accueil est à votre ser-
vice pour vous aider à remplir
certains dossiers (CAF, impôts...)
ou vous diriger vers des orga-
nismes extérieurs, et se fait le
relais du Conseil de quartier.
Contact : tél. 05 49 05 34 93.

Depuis mai dernier, le bibliobus
a inscrit Saint-Liguaire à son iti-
néraire. C’était une demande 
des habitants, relayée par les
membres du Conseil de quar-
tier de Saint-Liguaire auprès de
la Communauté d’agglomération,
compétente en la matière. Pour
laisser venir les livres à vous, ren-
dez-vous le mardi de 15h30 à
17h30 devant la MCSP, à l’angle
de la place Constant-Saboureau
et de la rue du Moulin.

L’assemblée plénière des Conseils 
de quartier coïncide avec la 6e journée

nationale des quartiers.
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